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Gestion de l’Environnement et Valorisation des Produits Agropastoraux et 

Forestiers (GEVAPAF) 

 

Association régie par la loi de 1901  

Date de création : 2012 

Siège social : Mandouri- Préfecture de Kpendjal 

Tél : (+228) 27708802 / 90020468 

E-mail : gevapaf15@gmail.com 

 

Secteurs d’activités et domaines de compétence de GEVAPAF :  

- L’ingénierie sociale 

- La  formation et l’insertion professionnelle des jeunes dans les secteurs porteurs 

- La promotion de la filière agropastorale 

- Le développement économique local à travers l’appui à la mise en place d’unités de 

transformation de produits locaux 

- L’appui à la valorisation des produits locaux (agricole, pastoraux, forestiers non ligneux, …) 

- L’appui à la création et gestion des forêts villageoises 

- La promotion des activités génératrices de revenu 

- La promotion du secteur privé en milieu rural 

- La promotion des systèmes économe d’énergie 

 

Les principaux partenaires de GEVAPAF sont : 

Union Européenne (UE) 

Acting For Life (AFL) / AIR FRANCE 

Ministère de l’Agriculture de l’Elevage et de l’Hydraulique ; 

Ministère de l’Environnement  et des Ressources Forestières; 

Ministère de l’Enseignement Technique et de la Formation Professionnelle 

 

Outre ces partenaires, GEVAPAF collabore avec des organisations de développement telles que : 

FENAPFBIVTO, RECOPA du Burkina et les organisations de développement en activité dans la 

région des Savanes. 
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INTRODUCTION 

 

La Région des savanes est la région la  plus septentrionale du Togo. Avec une population d’environ  

824 000  habitants selon les résultats fournis par le 4èm  RPGH de 2010, elle est de loin  la région la 

plus pauvre parmi les cinq (05) que compte le pays avec une incidence de pauvreté  estimée à plus 

de 90%. Parmi  les cinq  préfectures que compose cette région, celle de Kpendjal est la plus touchée 

avec un taux de 96,5%. La préfecture de Tône est la moins pauvre avec une incidence de 88,4%. 

Les préfectures de Tandjoaré et de l’Oti présentent respectivement des incidences de 90,3% et de 

89,3%. 

Il faut noter que 90% de la population totale de la région est rurale. Les activités économiques de 

cette population sont basées essentiellement sur l’agriculture, l’élevage et les produits forestiers. 

Elles constituent les principales sources de leurs revenus. Il faut noter également que la région des 

savanes bénéficie des conditions  écologiques et climatiques favorables au développement de 

l’élevage, des cultures céréalières pluviales et des cultures maraîchères ; c’est pourquoi dans ces 

dernières années, GEVAPAF a accentué son appui sur la transformation et la valorisation des 

ressources naturelles et des produits issus d’activités agricoles. 

Afin  de contribuer efficacement à l’amélioration des revenus et conditions de vie des populations, 

gage de tout développement durable, GEVAPAF a axé ses interventions au cours de l’exercice 2015 

– 2016 dans les domaines suivants:  

1. Promotion de la filière agro-sylvo-pastorale 

2. Formation et insertion professionnelle des jeunes 

3. Valorisation des productions locales 

Les actions menées dans ces domaines ont été traduites à travers la mise en œuvre de six (06) 

différents projets au cours de l’exercice 2015 – 2016. Il s’agit de : 

-  Programme d’Appui à la Résilience des Systèmes Agropastoraux en Afrique de l’Ouest 

(PARSAO) 

- Projet de Réalisation de l’Infrastructure Marchande de Cinkassé et des Pistes 

d’Approvisionnement en Amont et en Aval en régions Savanes et Kara au Togo 

(PRIMACIPA) 

- Appui au reboisement le long des pistes réalisées par PDRI MO et au développement des 

forêts villageoises 

- Projet de formation des artisans et apprentis maçons aux métiers de la pierre au nord Togo 

- Projet de formation des formateurs des centres publics d’enseignement technique et de 

formation professionnelle du Togo 

- Projet d’appui à la Formation  et à la Filière Pierre pour l’Insertion des Jeunes au Togo 

(FIPIJ)  
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I- PROGRAMME D’APPUI A LA RESILIENCE DES SYSTEMES AGROPASTORAUX EN 

AFRIQUE DE L’OUEST (PARSAO). 

Le Programme d’Appui à la Résilience des Systèmes Agropastoraux en Afrique de l’Ouest 

(PARSAO) a pour objectif global de contribuer à l’amélioration des conditions de vie des 

agropasteurs et au développement économique durable de l’élevage dans la sous-région.  Il vise à 

renforcer la résilience des ménages agropastoraux en facilitant la mobilité de leur bétail entre les pays 

sahéliens et côtiers et en leur fournissant des services de base pour la production et la mise en marché du 

bétail. 

SYNTHESE DES ACTIVITES REALISEES 

 

1.1 Atelier de réflexion sur l’inter-collectivité 

 
Dans le souci de mettre en place une inter-collectivité dans la région des Savanes pour une meilleure gestion 

des infrastructures pastorales et autres actions de développement local, un atelier de  réflexion a été organisé 

à Dapaong du 16 au 17 novembre 2016. Cet atelier a regroupé les représentants des collectivités  territoriales 

(préfets, PDS, trésoriers, techniciens) de la régions des Savanes et celle de la  Kara. On notait également la 

présence des responsables des organisations de la filière bétail au niveau local et des représentants des ONG 

partenaires du Benin (UDOPER et ACAD) et du Burkina Faso (RECOPA).  Cette inter-collectivité concerne 

les préfectures de Cinkassé, Kpendjal et la Commune de Dapaong. Cet atelier a été l’occasion pour l’équipe 

de coordination d’AFL, de présenter leur ONG, le document du projet PARSAO et les différentes activités et 

résultats attendus de ce projet. Par la même occasion, GEVAPAF a eu à présenter les  différentes activités 

(sécurisation des pistes, aménagement infrastructures, suivi et supervision) réalisées  avec l’appui de son 

partenaire Acting For Life et le  dispositif mis en place pour le suivi et la supervision des pistes à bétail  afin 

de garantir leur pérennité. Le dispositif a consisté à évaluer les couts de suivi et de supervision au km de 

piste sur la base de  l’estimation des recettes générées par les infrastructures  pastorales marchandes 

(marchés à bétail et quai d’embarquement) des collectivités territoriales concernées par l’inter-collectivités 

(Cinkassé, Dapaong et Kpendjal). 

 Il faut également noter qu’au cours de cet atelier, le Consultant juriste chargé d’accompagner le processus 

de mise en place de l’inter-collectivité a présenté les différentes formes de collaboration pouvant exister  

entre collectivités conformément à la législation togolaise. Suite à cette présentation, il a eu à proposer un 

projet de convention qui a été soumis aux  trois collectivités concernées pour validation.  

Dans le souci de faciliter le processus de mise en place de cette inter-collectivité, une feuille de route a été 

définie et un comité de pilotage constitué de quatorze (14) membres  (neuf issus des trois collectivités, deux 

des OSC et les préfets des trois localités concernées) a été mis en place. L’atelier a permis aux responsables  

des collectivités territoriales de comprendre non seulement  le bien fondé de se mettre ensemble pour gérer 

les questions de développement  qui vont au-delà de leurs limites territoriales mais aussi de pouvoir choisir la 

meilleure forme de collaboration pour une bonne gestion des activités pastorales.   
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                                                                   Séance des présentations 

1.2 Réunion de validation du projet de convention de l’inter-collectivité par le comité de 

pilotage 

 

Suite à la feuille de route établie à l’atelier de réflexion, une réunion a été organisée pour la 

validation du projet de convention après  sa lecture par les membres du comité de pilotage.  Au 

cours de cette réunion, beaucoup d’amendements ont été apportés au document. Ainsi, dans l’esprit 

d’ouverture pour permettre à d’autres collectivités qui le souhaitent de pouvoir s’adhérer plus tard, 

le comité de pilotage a proposé la modification de l’intitulé de la convention : la convention inter-

collectivité Cinkassé-Dapaong-Kpendjal (CICDK) devient convention inter-collectivité pour la 

Gestion des Infrastructures Agropastorales (CIGIA). Par ailleurs, certains  articles tels que : le 1, 2, 

3, 5, 8, 11, 12 et 22 ont subis également des modifications.  
 

                         
                                                                                  Photo  des participants  

 

1.3 Organisation des visites d’échanges au profit des acteurs de la filière bétail  

Cette activité a été organisée du 14 au 15 Novembre  2016 au profit des acteurs des marchés à bétail dont 

neuf (09) de Cinkassé et douze (12) d’Agbassa. Ces acteurs étaient composés des membres des Comités de 

Gestion des marchés à bétail, des courtiers, commerçants, éleveurs, collecteurs des taxes et les représentants 

des collectivités territoriales. Cette rencontre permis aux acteurs de Cinkassé et d’Agbassa de s’inspirer des 

expériences de leurs homologues de Koundjouaré en matière d’organisation et de gestion d’un marché à 

bétail.  
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Le comité de gestion du marché à bétail de Koundjoaré, à travers son secrétaire a fait une présentation 

exhaustive du marché avec un accent particulier sur son mode de fonctionnement. A la suite des différentes  

échanges, les participants ont relevé les différences ci-après : la présence sur le marché des forces de sécurité 

et la douane ; les frais de courtage, les indemnités des collecteurs (15% des recettes à Koudjouaré contre 6% 

à Agbassa), les taxes perçues pour chaque animal (1500 F), la clef de répartition des recettes entre le conseil 

de préfecture et le comité de gestion et l’implication des autorités locales dans la gestion du marché. 

Pour atteindre le même niveau d’organisation que celui de Koundjouaré, les participants ont exprimé le 

besoin d’un  appui accompagnement de la part GEVAPAF à travers ses partenaires.    

 

    
                                  La séance d’échange sur le site du marché de Koundjoaré  

 

1.4 Atelier de débat informé multi-acteurs dans la préfecture de Doufelgou  

Il s’est tenu à Niamtougou du 20 au 24 décembre 2016,  un atelier de débat informé multi-acteurs 

qui a connu la participation de 25 acteurs de la filière bétail (agriculteurs, comité de suivi des pistes, 

éleveurs, commerçants, bouchers, services techniques déconcentrés de l’Etat, femmes leaders et 

l’autorité administrative). Au cours de cet atelier, un accent a été mis sur les cantons (Tchoré, 

Kadjala, Alloum, Broukou) traversés par les couloirs de transhumance négociés et balisés dans le 

cadre des projets agropastoraux antérieurs. Cet atelier de cinq jours avait pour objectif d’échanger 

avec les participants sur le contenu du module intitulé « Commerce du Bétail en Afrique de 

l’Ouest ». Ce contenu a été décliné en trois points :  

- Analyse des facteurs de production et l’exploitation,  

- Présentation et l’analyse du portrait de la filière à partir du parcours de trois bovins et 

- Analyse des enjeux 
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                                Cérémonie d’ouverture                                                                                        Séance d’animation 

 

1.5 Atelier bilan année 1 
 Dans le cadre de la mise en œuvre de ses activités, GEVAPAF a participé à l’atelier bilan année 1 du 

programme appui à la résilience des systèmes agropastoraux en Afrique de l’ouest qui s’est tenu à 

Ouagadougou du 27 au 29 novembre 2016 avec la présentation du bilan des activités réalisées par les 

différents partenaires de AFL dont GEVAPAF. Au cours de cet atelier il a été aussi procédé à la planification 

des activités de l’année 2. En prélude à cet atelier, il a été validé le nouveau module sur la mobilité du bétail 

en Afrique élaboré par Brigitte Thébaud et Christian Corniaux. Il faut noter que l’atelier a regroupé 

l’ensemble des partenaires de Acting For Life impliqués dans la mise en œuvre des programmes PARSAO et 

BRACED en Afrique (Burkina Faso, Togo, Bénin, Côte d’Ivoire, Ghana, Mali, Sénégal, Niger, Mauritanie, 

Nigéria). La présentation du bilan de l’année1 a permis de faire un recadrage dans le planning des activités 

de l’année 2 avec les  partenaires.  

 

1.6 Suivi des pistes de commercialisation 

Un  suivi a été éffectué auprès de vingt-sept comités de suivis des pistes à bétail  sur l’axe 

Koundjouaré-Cinkassé et Koundjouaré-Bénin ; ceci a permis de vérifier et de s’assurer de la bonne 

tenue des outils de gestion par ces comités. Le suivi a été aussi une occasion de rappeler aux 

différents comités l’importance de la préservation des pistes d’accès aux infrastructures marchandes 

au vu de l’important rôle que jouent celles-ci dans la constitution du budget des collectivités locales 

auxquelles incombe le développement des territoires.  

 

1.7 Suivi des infrastructures pastorales marchandes (marchés à bétail et quais 

d’embarquement) 
 

Cette activité a consisté à collecter les données statistiques (nombre d’animaux présentés, vendus et 

embarqués) auprès des comités de gestion des  marchés à bétail  de Koundjoaré, de Cinkassé et les 

quais d’embarquement de Dapaong et de Mango dans la région des Savanes et du marché à bétail 

d’Agbassa dans la région de la Kara. Ces données statistiques ont permis de comprendre le flux des 

animaux dans ces différentes infrastructures pastorales marchandes et de maitriser à même temps 

l’importance économique de chaque infrastructure. L’analyse approfondie de ces données a permis 

de tirer un certain nombre d’informations qui sont mises à la disposition des collectivités pour 

d’éventuelle prise de décision.  C’est d’ailleurs cette analyse qui a permis de découvrir un 

disfonctionnement au niveau du marché de Cinkassé et qui a suscité la réorganisation du COGES et 

l’ouverture d’un compte exclusivement pour ce comité. 
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    Le tableau ci-dessous présente les données statistiques collectées sur le marché à bétail de Cinkassé sur 

la période 2015-2016  
 

Année 2015 2016 

Mois 
Effectif 
présenté  

Effectif 
vendu Ratio 

Effectif 
présenté  

Effectif 
vendu Ratio 

Janvier 1 467 1 092 74% 2 502 1 048 42% 

Février 1 691 878 52% 1 318 764 58% 

Mars 1 784 976 55% 1 203 809 67% 

Avril 1 647 894 54% 1 923 1 170 61% 

Mai 1 504 853 57% 1 693 919 54% 

Juin 1 518 763 50% 1 781 909 51% 

Juillet 1 459 996 68% 1 977 934 47% 

Août 1 456 732 50% 1 670 942 56% 

Septembre 1 472 931 63% 2 033 1 045 51% 

Octobre 1 440 854 59% 1 395 793 57% 

Novembre 1 502 928 62% 1 500 788 53% 

Décembre 1 607 847 53% 3 378 2 226 66% 

Total 18 547 10 744 58% 22 373 12 347 55% 
 

 

 

 
 

 

 

Les histogrammes ci-dessous présentent les variations des bovins présentés et vendus en 2015 et 2016 
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    Le tableau ci-dessous présente les données statistiques collectées sur le marché à bétail de Koundjoaré 

sur la période 2015-2016  
 

       

 

Année 2015   2016 

Mois 
Effectif 
présentés 

Effectif 
vendus Ratio 

Effectif 
présenté 

Effectif 
vendu Ratio 

Janvier 1 627 832 51% 1 264 904 72% 

Février 1 469 749 51% 1 012 821 81% 

Mars 2 572 866 34% 1 207 794 66% 

Avril 1 705 629 37% 1 576 896 57% 

Mai 1 612 718 45% 1 765 957 54% 

Juin 1 339 973 73% 1 538 904 59% 

Juillet 1 528 745 49% 1 426 692 49% 

Août 1 401 668 48% 1 990 570 29% 

Septembre 2 663 814 31% 2 718 585 22% 

Octobre 1 936 766 40% 1 683 369 22% 

Novembre 2 013 902 45% 1282 765 60% 

Décembre 1 876 856 46% 1354 693 51% 

Total 21 741 9 518   18 815 8 950   
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II- PROJET DE REALISATION DE L’INFRASTRUCTURE MARCHANDE DE CINKASSE 

ET DES PISTES D’APPROVISIONNEMENT EN AMONT ET AVAL (PRIMACIPA) EN 

REGIONS  SAVANES ET KARA AU TOGO 

 

Le Projet de Réalisation de l’Infrastructure Marchande de Cinkassé et des Pistes 

d’Approvisionnement en amont et en aval (PRIMACIPA) en régions Savanes et Kara au Togo est 

mis en œuvre dans la région des Savanes et de la Kara par GEVAPAF et FENAPFIBVTO sur une 

durée 23 mois sur financement de l’UE, AFL/ AIR France. Ce projet a pour objectif de favoriser 

une croissance inclusive et durable des territoires grâce à un partenariat renforcé entre OSC et CL 

dans les Régions Savanes, Kara et vise l’accroissement des recettes fiscales tirées de 

l’agropastoralisme au niveau des collectivités locales et la facilitation des réinvestissements publics 

pertinents grâce à un contrôle partagé entre OSC et CL. 
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SYNTHESE DES ACTIVITES REALISEES 

 

 2.1 Atelier de lancement du PRIMACIPA 

 

Le projet PRIMACIPA a été lancé officiellement  le 27 Novembre 2016 à Ouagadougou au cours 

d’un atelier qui a vu la participation d’une trentaine d’acteurs togolais (autorités des collectivités 

territoriales, les trésoriers payeurs,  les partenaires financiers et techniques ainsi que les associés du 

projet). 

Au cours de cet atelier, l’équipe de coordination d’AFL a,  à travers une lecture partagée du 

document projet, présenté aux participants, les objectifs, les résultats attendus, le coût du projet et 

les activités qui seront menées par les différents acteurs dans sa mise en œuvre. Les rôle et 

responsabilités de chaque acteur impliqué ont été également clarifiés.  

Il est à noter que  PRIMACIPA a une spécificité par rapport aux autres programmes en cours 

d’exécution ; il s’agit du renforcement des capacités des services  techniques des collectivités 

territoriales de Cinkassé, Dapaong, Kpendjal et Oti dans la région des Savanes et Doufelgou dans la 

région de la Kara .  

GEVAPAF en collaboration avec les collectivités territoriales (Commune de Dapaong, Préfecture 

de Kpendjal et Préfecture de Cinkassé) et les comités de gestion des marchés à bétail de 

Koundjoaré, Cinkassé et quai d’embarquement de Dapaong, a présenté au cours de cet atelier les 

données techniques et financières de chacune des infrastructures pastorales marchandes. Cette 

présentation a permis de comprendre  la manière dont les  taxes  sont perçues au niveau de chaque 

infrastructure et les  recettes générées.  

L’atelier a été  également l’occasion pour le consultant juriste burkinabé Jean KAGAMBEGA 

travaillant sur la thématique « ancrage institutionnel » de présenter  la convention idéale au regard 

des textes de la loi togolaise. 

 

           
                   Atelier de lancement du PRIMACIPA 

 

 

2.2 Préparatifs pour la mise en œuvre du projet par GEVAPAF 

- Préparatifs  

Ils ont consisté à : 

 Recrutement d’un animateur,  

 

Cette activité a été réalisée dans le mois d’octobre 2016 et a consisté au recrutement d’un animateur 

pour la mise en œuvre des activités du projet. Le recrutement a été fait selon le processus suivant : 

lancement de l’avis de recrutement, entretien avec les candidats, publication des résultats et 

signature du contrat. A l’issu du test un candidat a été retenu comme animateur sur le projet.  

 Acquisition du matériel de travail (ordinateur portable de marque HP, moto tout terrain) 
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Ce matériel devra permettre  à l’animateur d’exécuter les activités du  terrain et de rédiger les 

rapports d’activités.  

 

 

III- APPUI AU REBOISEMENT LE LONG DES PISTES REALISEES PAR PDRI MO 

ET AU DEVELOPPEMENT DES FORETS VILLAGEOISES 

A- Appui au reboisement le long des pistes réalisées par PDRI MO 
 

Le Projet de Développement Rural Intégré de la plaine du Mô (PDRI-Mô) est initié et mis en œuvre 

par le Gouvernement Togolais avec l’appui financier de la BOAD. Le PDRI-MÔ trouve sa 

justification dans la nécessité de : i)  désenclaver la plaine de Mô; ii) valoriser les potentialités 

économiques de la zone ; iii) contribuer à la réduction de la pauvreté et à la sécurité  alimentaire. 

Ainsi les secteurs concernés par le projet sont principalement l’agriculture, la santé, l’éducation, les 

pistes, l’eau, l’environnement et le social. 

Le PDRIMO veut contribuer à la réduction de la pauvreté à travers l’amélioration de l’accès aux 

services sociaux de base et des revenus agricoles dans des conditions de développement durable, 

avec une attention particulière aux couches défavorisées. De manière spécifique, il vise à : i) 

renforcer la structuration des organisations villageoises ; ii) promouvoir un développement agricole 

durable à travers la valorisation des potentialités offertes et l’amélioration des pratiques agricoles ;  

iii) renforcer les infrastructures rurales moyennant le désenclavement physique de la zone ; iv) 

développer les capacités institutionnelles à engager pour un développement intégré et participatif.  

Pour la réalisation des actions inscrites aux diverses composantes et au vu des objectifs et des 

résultats à atteindre, le PDRIMO a bâti sa stratégie d’intervention autour de 03 axes qui sont : 

 

- l’approche participative intégrée impliquant les bénéficiaires et les acteurs à la base et à la 

prise de décision ;  

- le partenariat public-public pour assurer la pérennité des actions : convention de 

collaboration entre l’unité de gestion du projet et les services techniques ; 

-  le faire faire à travers un partenariat public-privé : contrat de prestation entre l’Unité de 

Gestion du Projet (UGP) et les ONG, IMF, bureaux d’études; entreprises et fournisseurs.  

 

C’est conformément à cette approche de partenariat public–privé que l’UGP a sollicité l’expertise et 

l’appui accompagnement de GEVAPAF dans la protection des routes construites à travers les 

reboisements  

Les tâches que GEVAPAF a exécuté au cours de la mission sont principalement : i) l’acquisition 

des plants, la mobilisation de la communauté et les travaux de plantation ; ii) la mobilisation des 

communautés pour les travaux d’entretien  des plants ;  iii) la mobilisation des communautés et la 

réalisation des travaux de regarnis et le remplacement des paniers détruits 

SYNTHESE DES ACTIVITES REALISEES 

1- Séances de sensibilisation de la répartition des plants par pistes pour le reboisement   

L’association GEVAPAF  avait pour mission de reboiser 5 pistes avec au total  4760 plants de 

khaya senegalensis  sur une longueur totale de 47,6 Km le long des pistes.  Conscient que certains 
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plants peuvent mourir, nous avons acheté 5000 plants soit un surplus de 240 plants. Le détail est 

présenté dans le tableau ci-dessous. 

Les chefs de cantons, de village, les CVD et CCD ont été informé des objectifs du projet et ont 

adhéré favorablement à cette initiative prise par le projet PDRI MO. Les séances de sensibilisation  

sur l’importance de protéger les nouvelles routes construites à travers  les reboisements ont été 

tenues.   

La répartition des plants par piste pour le reboisement est présentée dans le tableau ci-après : 

N° Désignations Longueur de 

la piste en 

Km 

Nombre de 

plants 

1 Piste n°1 : Boulohou-Tchatchakou-

Kouida 

26 ,40 1486 

2 Piste n° 4 : Darkpenga- ipouali 19,6 991 

3 Piste n°5 : Nabou koura –takaè- Bato 9,17 464 

4 Piste n°6 : Kagnigbara-Bolgatanga-

djarkpanga 

19,69 995 

5 Piste n°8 : Djarkpanga-Gnézimdè- Tassi 16,3 824 

 TOTAL 94,16 4760 

  

2- La distribution des plants à reboiser 

Cinq milles (5000) plants d’essence forestière (Khaya senegalensis)  ont été mis à la disposition des 

24 villages bénéficiaires.  Le tableau  ci-dessous indique les villages bénéficiaires et le nombre de 

plants reçu  par village et par piste. Le détail est présenté dans le tableau suivant :  

 

VILLAGES NOMBRE DE 

PLANTS 

RECU 

Piste n°1 : Boulohou-Tchatchakou-Kouida 

Boulohou 118 

Sourkou 118 
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Tassi 200 

Morozi 200 

Agbamassomou 300 

Tchatchakou 300 

Kouida 300 

Total 1536 

Piste n° 4 : Darkpenga- ipouali 

Djarkpanga 100 

Sambaoudè 100 

Mampoula 200 

Ayota 200 

Solidè 200 

Ipouali 200 

Total 1000 

Piste n°5 : Nabou koura –takaè- Bato 

Nabou 100 

Taka 200 

Bato 164 

Total 464 

Piste n°6 : Kagnigbara-Bolgatanga-djarkpanga 

Kagnigbara 195 

Bolgatenga 200 

Djarkpanga 200 

Matchatome 200 

Sangouli 200 

Total 995 
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Piste n°8 : Djarkpanga-Gnézimdè- Tassi 

Djarkpanga 124 

Gnésiemdè 150 

Paskadè 200 

Tassi 150 

Tabimdè 200 

Total 824 

TOTAL 4819 

 

                                                                                                                                                    

                       Photo : distribution des plants dans les villages 

 

3- Séance de  Piquetage,  de trouaison et de mise en terre des plants 

Une équipe composée de 5 pépiniéristes et les techniciens de GEVAPAF ont apporté un appui aux 

communautés bénéficiaires dans les activités de  piquetage, trouaison et de mise en terre des plants 

de part et d’autre de chaque piste sur une distance d’environ 500 m à l’entrée et à la sortie de 

chaque village.  Il faut souligner au passage que la supervision de toutes ces activités a été assurée 

par un agent de l’UGP. Les techniques recommandées par le projet (7 m de la piste et 10 m entre les 

plants) ont été respectées. Le nombre de plants reçu et les distances reboisés par village sont 

consignés dans le tableau ci-dessous. 

 

 



RAPPORT GENERAL DE GEVAPAF 2015 - 2016  16 

 

VILLAGES NOMBRE 

DE 

PLANTS 

RECU 

DISTANCE 

REBOISEE en Km 

Piste n°1 : Boulohou-Tchatchakou-Kouida 

Boulohou 118 1,25 

Sourkou 118 1 ,25 

Tassi 200 2 

Morozi 200 2 

Agbamassomou 300 3 

Tchatchakou 300 3 

Kouida 300 3 

Total 1536 15,5 

Piste n° 4 : Darkpenga- ipouali 

Djarkpanga 100 1 

Sambaoudè 100 1 

Mampoula 200 2 

Ayota 200 2 

Solidè 200 2 

Ipouali 200 2 

Total 1000 10 

Piste n°5 : Nabou koura –takaè- Bato 

Nabou 100 1 

Taka 200 2 

Bato 164 1,64 

Total 464 4,64 

Piste n°6 : Kagnigbara-Bolgatanga-djarkpanga 
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Kagnigbara 195 1,95 

Bolgatenga 200 2 

Djarkpanga 200 2 

Matchatome 200 2 

Sangouli 200 2 

Total 995 9,95 

Piste n°8 : Djarkpanga-Gnézimdè- Tassi 

Djarkpanga 124 1,24 

Gnésiemdè 150 1,5 

Paskadè 200 2 

Tassi 150 1,5 

Tabimdè 200 2 

Total 824 8,24 

TOTAL 4819 48,33 

 

                                                         

                           Photos : Trouaison et mise en terre des plants 
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4- Suivi et Appui aux communautés à la protection des plants.          

Au total mille  (1000) paniers ont été achetés pour assurer la protection des plants reboisés dans la 

plaine de Mô.  L’installation de ces paniers autour des plants et la construction de dispositifs de 

protection des plants ont été réalisé par les communautés des localités bénéficiaires  avec l’appui 

des animateurs de GEVAPAF. Ces communautés ont été responsabilisées dans la surveillance et la 

protection des plants mis en terre contre une motivation. 

Le suivi réalisé par les animateurs de GEVAPAF a révélé  un  niveau d’évolution des plants  jugé 

très satisfaisant à cause de la stratégie développée.  

Le récapitulatif de la distribution des paniers sur les sites est présenté dans le tableau ci-dessous  

VILLAGES Nombre de plants  vivants 

sur les sites  

Nombre de plants 

protégés avec paniers 

Nombre de plants protégés 

par les communautés   

Boulohou 103 54 49 

Sourkou 98 20 78 

Tassi 162 30 132 

Morozi 177 30 147 

Agbamassomo

u 

273 40 233 

Tchatchakou 285  285 

Kouida 264  264 

Total 1362   

Djarkpanga 53 35 18 

Sambaoudè 48  48 

Mampoula 192 43 149 

Ayota 171 00 171 

Solidè 177  177 

Ipouali 142 100 42 

Total 783   

Nabou 66 40 26 

Taka 145 75 70 

Bato 134 75 59 

Total 345   
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Kagnigbara 195 21 174 

Bolgatenga 175 75 100 

Djarkpanga 179 71 108 

Matchatome 178 78 100 

Sangouli 185 00 185 

Total 912   

Djarkpanga 73 73 00 

Gnésiemdè 135 140 00 

Paskadè 187  187 

Tassi 118  118 

Tabimdè 185  185 

TOTAL 

GENERAL 

4100 1000 3100 

 

     

     

Photo : séance d’installation des cages autour des  plants par les membres de comités 
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5- Appui à la mise en place d’une pépinière 

 Afin de permettre aux communautés de disposer des plants pour continuer les activités de 

reboisement de leurs pistes, GEVAPAF a jugé utile d’appuyer ces communautés dans la création de  

pépinières de proximité. C’est ainsi qu’un pépiniériste de Mampoula a été appuyé dans la mise en 

place de sa pépinière. Ce dernier a reçu à cet effet les semences  de khaya, d’eucalyptus, de cacia- 

siaméa  et des sachets.  La production de ces  plants  permettra de renforcer les pistes reboisées dès 

l’installation de la  prochaine campagne.    

6- Organisation des communautés  et mise en place des pare- feux sur les sites reboisés 

Avant la phase de l’installation des pare-feu, GEVAPAF à travers ses animateurs a procédé aux 

séances de sensibilisation de 24 communautés bénéficiaires du projet sur l’importance de la mise en 

place des pare-feu autour des plants reboisés le long des pistes et des effets néfastes des feux de 

végétations qui sont d’ailleurs  très fréquents dans la zone.  C’est sur la base de cette compréhension 

commune que les séances de mise en place des pare-feu ont été réalisées par  les communautés 

munis des machettes et houes pour nettoyer tout autour de chaque plant. Il faut aussi ajouter que des 

feux précoces ont été réalisés autour de chaque plant en guise de protection.  

 

Photo : séance d’installation des pare-feu et feux précoces. 

7- Suivi évaluation de la protection des plants  

Deux suivis  ont été effectués pour évaluer l’évolution des plants et la  qualité de la protection des 

plants. Ces suivis ont permis de constater des imperfections   de certains paniers et à conduit à leur 

remplacement immédiat. Il est à noter que les  24 villages bénéficiaires ont protégé leurs plants et 

ont pris en compte les observations et les remarques faites par les techniciens de GEVAPAF. En 

somme  4833 plants ont été reboisés et protégés par les communautés le long des différentes pistes 

traversant 24 villages sur une distance de 48,33 km contre 4760 plants prévus dans le contrat.   Il est 

à noter que 50 plants morts décelés au cours du suivi ont été remplacés avant la fin de la saison 

pluvieuse. 
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Tableau : situation de reboisement et du taux de réussite des plants dans les zones reboisées 

VILLAGES NOMBRE DE PLANTS  

REBOISES 

NOMBRE DE  

PLANTS 

MORTS 

RESTE DES 

PLANTS  

VIVANTS 

TAUX DE  

REUSSITE DES 

PLANTS PAR 

VILLAGE  

Piste n°1 : Boulohou-Tchatchakou-Kouida 

Boulohou 118 15 103 87,28% 

Sourkou 118 20 98 83,05% 

Tassi 200 38 162 81% 

Morozi 200 23 177 88,5% 

Agbamassomou 300 27 273 91% 

Tchatchakou 300 15 285 95% 

Kouida 300 36 264 88% 

Total 1536 174 1362 88,67% 

Piste n° 2 : Darkpenga- ipouali 

Djarkpanga 100 47 53 53% 

Sambaoudè 100 52 48 48% 

Mampoula 200 08 192 96% 

Ayota 200 29 171 85,5% 

Solidè 200 23 177 88,5% 
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Ipouali 200 58 142 71% 

Total 1000 217 783 78,3% 

Piste n°3 : Nabou koura –takaè- Bato 

Nabou 100 34 66 66% 

Taka 200 55 145 72,5% 

Bato 164 30 134 81,70% 

Total 464 119 345 74,34% 

Piste n°4 :Kagnigbara-Bolgatanga-djarkpanga 

Kagnigbara 210 15 195 92,85% 

Bolgatenga 200 25 175 87,5% 

Djarkpanga 200 21 179 89,5% 

Matchatome 200 22 178 89% 

Sangouli 200 15 185 92,5% 

Total 1010 98 912 90,29% 

Piste n°5 : Djarkpanga-Gnézimdè- Tassi 

Djarkpanga 124 51 73 58,87% 

Gnésiemdè 150 15 135 90% 

Paskadè 200 13 187 93,5% 

Tassi 150 32 118 78,66% 

Tabimdè 200 15 185 92,5% 

Total 824 126 698 84,70% 

TOTAL 

GENERAL 

4834 734 4100 84,81% 
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B- Appui au développement des forêts villageoises dans la préfecture de Kpendjal 

 

 

L’objectif de cet appui est d’accompagner les communautés villageoises dans la création et la 

gestion durable des forêts villageoises et d’entretenir l’éveil de leur conscience écologique en vue   

renforcer leur résilience face aux effets néfastes des changements climatiques. 

 

SYNTHESE DES ACTIVITES REALISEES 

   

1- les séances de reboisement 

 De 2015 à 2017,  GEVAPAF a accompagné sept (07) villages de la préfecture de Kpendjal 

(Natchambonga,  Djiyéga, Gniempol, Bouldjoaré, Nyanlé, Djoatou  et Kontenga)  dans les activités 

de création de forêts villageoises modernes. Au total, les 7 communautés villageoises ont bénéficié  

5700 plants de différentes essences forestières telles que le cacia, le khaya, le moringa, 

l’Eucalyptus, et le Lucena.  

Il faut indiquer que ces communautés ont bénéficié d’un  appui multiforme de la part de GEVAPAF 

dans les travaux préparatoires de reboisement (recherche des piquets, le piquetage et la trouaison). 

En somme une superficie évaluée à 13 ha a été reboisée dans ces différentes localités entre 2015 et 

2016. 
  

   

                             Photo : tricycles transportant les plants pour les villages                                       Photo : sites de reboisement 

     

Photo : séance de reboisement avec les communautés                   Photo : les jeunes déchargeant les plants 
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 Tableau 1 : synthèse de données sur les reboisements en 2015 

SITES/ 

VILLAGES 

 

 

NOMBRE /ESSENCES REBOISEES 

NOMBRE 

TOTAL 

DE 

PLANTS 

REBOISES 

SUPERFICIES 

REBOISEES 

cacia Kaya moringa eucalyptus Lucena 

Natchambonga 700 200 100 - - 1000 2,5ha 

Gnyampoule 300 100 100   500 1,25 

Bouldjoaré 300 100 100   500 1,25ha 

Kontenga 39  11 150  200 0,5ha 

Nyanlé 82  42 170  300 1ha 

Djoatougue 106  28 170  309 1ha 

TOTAL      3000 7,5ha 

 

Tableau 2 : synthèse des données sur les reboisements en 2016 

SITES/ 

VILLAGES 

 

 

NOMBRE /ESSENCES REBOISEES 

NOMBRE 

TOTAL 

DE 

PLANTS 

REBOISES 

SUPERFICIES 

REBOISEES 

cacia Kaya moringa eucalyptus Lucena 

Gnyampoule 400 00 00 00 00 400 1ha 

Nyanlé 300 00 00 1500 00 1800 4,5ha 

TOTAL 700 00 00 1500 00 2700 5,5ha 

 

Afin de s’assurer de l’évolution des jeunes plants mis en terre et d’évaluer le taux de réussite, 

GEVAPAF, à travers son technicien a effectué un suivi  dans les sept villages. Ce suivi a été couplé 

de la mise en place du dispositif  de pare-feu autour de ces  forêts afin de les mettre à l’abri des feux 

de brousse.  

Le suivi a révélé un taux de réussite de 70%  des plants reboisés sur l’ensemble  des sites mais il a 

été constaté que ces plants (cacia, Lucena, moringa) sont menacés par les animaux et ont de la peine 

à croitre, seul l’eucalyptus se porte mieux. 
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Le suivi a été aussi l’occasion pour les communautés d’exprimer à GEVAPAF leur besoin qui est 

évalué à près de 6500 plants toutes essences confondues (cacia- siaméa et d’eucalyptus). 
  

         
                                                             Photo : vue  partielle de l’évolution des plants reboisés 

 

En conclusion notons qu’il reste encore des défis à relever du point de vue besoins actuels des 

communautés à la base en matière de création de forêts villageoises mais l’accent devrait avant tout 

être mis sur la sensibilisation des populations à entreprendre des  actions de surveillance des forêts 

déjà mises en place afin d’éviter la destruction et la dégradation de celles-ci. 

Le suivi réalisé sur le terrain a permis de faire l’état des lieux des forêts à travers le reboisement 

communautaire et il ressort que le taux de réussite des plants sur l’ensemble  des sites  est évalué  à 

plus de 67% et seule une protection bien suivie peut permettre de sauvegarder ce taux déjà fort 

intéressant. 

 

 2- Suivi des apiculteurs 

L’appui accordé à l’apiculture biologique dans la zone d’intervention de GEVAPAF a porté au 

cours de l’exercice 2015-2016 sur la mise à disposition des acteurs de 50 supports de ruches 

métalliques et 10 nouvelles ruches. Les acteurs de cinq villages (Djiyega, Natchambonga, 

Gnyampole, Bouldjoaré et Nambenga dans Naki-Est) ont bénéficié de ce matériel. C’est une 

cinquantaine d’apiculteurs qui ont été ainsi appuyés dans leurs activités de production de miel.  Les 

supports métalliques viennent résoudre le problème de termites qui causaient des dégâts  énormes 

sur les ruches  et leurs contenus. Ces cinquante apiculteurs ont pu récolter et commercialiser 

environ 200 litres de miel qui leur a rapporté près de 600 000 francs CFA.    

L’appui dans  son ensemble a beaucoup œuvré pour l’amélioration des conditions de vie des 

communautés bénéficiaires par les revenus tirés de l’activité, mais le plus important reste l’éveil de 

leur conscience écologique qui leur a permis de porter un autre regard sur les ressources naturelles 

de leur terroir, ce qui les a amené à conduire des actions visant à préserver les écosystèmes et la 

biodiversité. Il est indispensable de continuer à poser ces actes qui vont dans le sens du maintien de 

cette conscience écologique des populations. Des suivis réguliers méritent d’être effectués  dans les  

localités touchées  pour appuyer les communautés dans le renforcement et la pérennisation des 

activités  réalisées.    
 

 



RAPPORT GENERAL DE GEVAPAF 2015 - 2016  26 

 

3- appui accompagnement des transformatrices  des produits locaux 

Dans le Souci d’accompagner les femmes dans la  valorisation des produits agropastoraux et 

forestiers non ligneux, un appui leur a été apporté à travers la mise à disposition  de matières 

premières. Les femmes transformatrices appuyées sont issues des villages de Natchambonga, 

Niampoule, Bouldjoaré dans le canton de Borgou, de Tambima dans le canton de Koundjouaré et en 

fin de Nambenga dans le canton de Naki-Est pour ce qui concerne la préfecture de Kpendjal. Pour 

la préfecture de Tône, les transformatrices appuyées sont issues de Obitenlougou dans le canton de 

Kantindi et du village de Sidik dans le canton de Toaga. La matière première mise à la disposition 

des femmes se compose 600 kg de graines de néré utilisées dans la fabrication de soumbala ou 

moutarde et de 1,5 tonne d’amande de karité utilisée pour la fabrication du beurre. Outre le 

soumbala et le beurre, les femmes produisent aussi le piment de brochette, la poudre de feuilles de 

baobab et divers épices. 

Les produits transformés par les femmes sont centralisés et vendus à Dapaong dans une boutique 

baptisée « boutique des produits de la femme rurale des savanes. » 
 

         

Photo : produit issu de la transformation des noix de karité          Photo : produits exposés dans la boutique baptisée boutique des                      

produits de la femme rurale des savanes.         

 

 

INTRODUCTION DES METIERS DE LA PIERRE AU TOGO 

Il existe au Togo un usage ancien de la pierre dans la construction mais qui est aujourd’hui 

relativement limité (dallage et sous-bassement), malgré la qualité d’isolation, de conservation et la 

durabilité de construction que peut apporter ce matériau. Dans le domaine du bâtiment, les artisans 

togolais disposent de compétences reconnues dans la sous-région, même s’il subsiste une 

méconnaissance de certaines techniques de construction notamment celles économes en ciment 

(dont l’approvisionnement au nord du Togo s’avère parfois difficile et onéreux). 

L’Association GEVAPAF dans son souci d’accompagner les populations défavorisées dont les 

capacités doivent être nécessairement renforcées afin qu’elles puissent mettre en valeur 

durablement les ressources de leur milieu pour mieux vivre, saisi l’occasion en collaboration avec 

son partenaire Acting For Life, une ONG française pour valoriser la ressource pierre pourvoyeuse 
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d’emplois nouveaux aux jeunes à travers le renforcement des compétences des acteurs à divers 

niveaux : la maçonnerie en pierre taillée, l’extraction et la vente du matériau entrainant du coup la 

demande en nouveaux outils et matériels pour la taille de pierre faisant ainsi appel à l’expertise des 

forgerons locaux.  

L’initiative envisagée fait partie des activités d’appui au renforcement de la formation professionnelle 

dans les pays d’Afrique de l’Ouest de l’ONG internationale Acting for Life.  Elle s’inscrit parfaitement 

dans l’axe 3  de la Stratégie de Croissance Accélérée et de Promotion de l’Emploi (SCAPE) qui 

offre un cadre de développement à moyen terme pour réaliser la Déclaration de Politique Générale 

(DPG) du gouvernement, les Objectifs de développement durable (ODD) et la vision des autorités 

de faire du Togo un pays émergent d’ici 15 à 20 ans. 

GEVAPAF et son partenaire AFL ont développés les métiers de la pierre au cours de l’exercice 

2015-2016 à travers la mise en œuvre des projets ci-après : 

IV-  Projet de formation des artisans et apprentis maçons  aux métiers de la pierre 

La première activité menée par GEVAPAF et Acting For Life dans la pierre a été le « Programme 

de formation des  Artisans et apprentis maçons aux métiers de la pierre au nord Togo » avec 

l’organisation de deux (02) sessions de formation au profit des   artisans maçons et à leurs apprentis. 

A Dapaong dix-huit (18) artisans maçons dont deux enseignants des  établissements publics 

d’enseignement technique et de formation professionnelle ont été formés du 18 janvier au 1er février 

2016 aux métiers de la pierre. Après la formation de Dapaong, ce fut le tour des artisans de Kara 

d’exprimer leur besoin en formation aux métiers de la pierre à travers une demande formulée par la 

Chambre Régionale des Métiers de la Kara. Ce qui a amené Acting For Life et GEVAPAF à 

organiser une deuxième formation sur la thématique pierre au profit de dix (10) artisans issus des 

différentes préfectures de la région de la Kara du 30 mai au 06 juin 2016. 

Que ce soit Dapaong ou à Kara, l’objectif de la formation était de valoriser les ressources naturelles 

locales exploitables et de créer des opportunités d’emplois aux jeunes en vue de leur insertion 

socio-économique par le développement de nouveaux cursus de formation professionnelle en 

l’occurrence sur les métiers de la pierre. 

La formation a porté sur l’initiation à la taille et la maçonnerie en pierre. La formation de Dapaong 

a  été animée par deux artisans maliens spécialistes des constructions en pierre. Celle de Kara a été 

donnée par les deux maçons de la région de la Kara précédemment formés à Dapaong avec l’appui 

d’un artisan malien spécialisé en constructions de la pierre taillée et de deux élèves maliens de 

l’Ecole Technique et Professionnelle de Bandiagara (Mali). 

Les bénéficiaires de la formation ont reçu des connaissances pour diversifier  leurs pratiques de 

construction,   revaloriser des savoir-faire locaux anciens et valoriser les ressources naturelles 

locales en pierres et des techniques de construction économes en ciment. 

Les artisans formés ont par la suite réalisé des chantiers publics et privés qui ont fait la 

démonstration de l’intérêt des professionnels et du potentiel de la filière pierre dans la région voire 

dans le pays. 

Les chefs d’œuvre réalisé par les participants à cette formation sont les suivants : 
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 Réalisation d’ouvrages publics (un mur au CRETFP-Dapaong et la clôture de la Mairie de Dapaong) 

 

 

       
                  Un mur construit au CRM Kara                                   Guérite construite pour un client privé  

 

V- Projet de formation des formateurs des établissements d’enseignement technique et de 

la formation professionnelle aux métiers de la pierre 

 

Le  modeste projet de formation aux métiers de la pierre réalisé au nord Togo par Acting For Life et 

son partenaire local GEVAPAF,  constituait  une étape préalable nécessaire à un plus ambitieux 

programme de formation professionnelle qualifiante spécifique aux métiers de la pierre au Togo, 

destiné aux jeunes. 

En effet, au vu de l’intérêt accordé par le ministère en charge de la Formation Professionnelle à ce 

projet, Acting for Life et son partenaire GEVAPAF ont proposé la réalisation d’une formation de 

formateurs dans la perspective de mettre en œuvre la première formation professionnelle pilote à 

destination des jeunes togolais des régions de Kara et des Savanes à la rentrée 2016 à l’instar de ce 

qui est développé actuellement au Mali avec son appui. Cette idée a été très favorablement 

accueillie par le Ministère en charge de la Formation Professionnelle qui a d’ailleurs accepté de 

cofinancer la réalisation de la dite formation à travers le Fonds National d’Apprentissage, de 

Formation et Perfectionnement Professionnels (FNAFPP). 

La formation aux métiers de la pierre destinée aux formateurs a duré un mois (du 25 juillet au 18 

août 2016) et était organisée dans le but de former les enseignants maçons des centres de formation 
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technique et professionnelle afin qu’ils soient capables de mettre en œuvre un programme pilote de 

formation aux métiers de la pierre à destination de jeunes togolais.  

Au total l’atelier a regroupé vingt et un participants dont seize formateurs provenant des 

établissements d’enseignement technique et  de formation professionnelle recrutés dans  quatre 

régions où les ressources en pierres sont disponibles et abondantes (Savanes, Kara, Plateaux et 

Centrale), trois participants issus d’établissements  privés avec formation en maçonnerie et deux 

formateurs maliens en maçonnerie, partenaires de Acting For Life. 

La formation a été animée par un consultant expert français dans les métiers de la pierre assisté d’un 

artisan maçon togolais. 

Photo de famille avec les  enseignants formés                Bâtiment (maison des arts de Dapaong) réalisé par les                                                                          

enseignants formés  

 Effets induits par les métiers de la pierre dans le milieu artisan 

La réalisation des formations a été possible grâce à l’intervention d’autres artisans qui  ont réussi à 

mettre à la disposition des apprenants de nouveaux matériels de travail adaptés aux métiers de la 

pierre comme on le voit à travers les photos qui suivent : 

 

 

 

Matériel de taille de la pierre fabriqué par des forgerons togolais 
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VI- Préparatifs pour la mise en œuvre du projet pilote filière pierre et insertion des jeunes 

au Togo (FIPIJ) 

 

Toujours dans leur vision d’apporter un appui au renforcement de la formation professionnelle au Togo, 

Acting For Life et GEVAPAF après les deux séries de formation ont lancé à partir de la rentrée 2016-2017, 

le « projet d’appui à la formation aux métiers de la pierre et à l’insertion des jeunes au Togo » qui a 

une vocation pilote en terme de formation aux métiers de la pierre au Togo.   

Ce projet vise à former 72 jeunes aux métiers de la pierre et à contribuer à leur insertion 

économique.  Il sera également question de mobiliser les acteurs du territoire (les collectivités 

locales, les professionnels du bâtiment et leurs clients) pour le développement de la filière pierre par 

la réalisation d’ouvrages publics et privés.  

Acting For Life et GEVAPAF souhaitent travailler sur l’intégralité de la filière pierre au Togo, en 

effet, l’appui aux extracteurs de pierre vise à atteindre une meilleure adéquation entre les besoins 

nécessaires à la construction et les pierres extraites, que ce soit en termes de qualité ou de quantité.   

Ainsi les extracteurs auront un appui en équipement afin de pouvoir répondre à une demande accrue 

en matière d’œuvre.  

Par rapport à l’insertion des jeunes formés, le projet envisage des actions de communication et de 

plaidoyer auprès des autorités nationales (Ministère en charge de la formation professionnelle) de 

manière à obtenir la certification des nouvelles qualifications et le développement de la demande 

publique. 

En vue de développer une spécialité, cohérente avec une situation économique et géologique 

particulière du pays, deux procédés de formation ont été  mis en place par GEVAPAF et Acting For 

Life dans le cadre du projet avec l’accord du Ministère de l’Enseignement Technique et de la 

Formation Professionnelle (Arrêté ministériel N°2016/061/METFP/CAP/SG). 

Le Collège d’Enseignement Technique de Pya a intégré l’enseignement des techniques liés à la 

pierre au sein de la section Brevet de Technicien en Génie Civil, dans le cadre d’une formation 

initiale, au profit de 35 apprenants. 

Le CRET-FP de Dapaong a ouvert une formation qualifiante spécialisée aux métiers de la pierre de 

6 mois, au profit de seize (16) jeunes maçons de niveau CAP ou équivalent.  

Une évaluation comparée des deux types de formations permettra d’enrichir la réflexion sur la mise 

en œuvre de modules de formation spécialisés sur les métiers de la pierre.  

Un suivi de l’intégralité des artisans ayant bénéficié des formations réalisées par Acting For Life et 

GEVAPAF depuis fin 2015 est mis en place afin d’améliorer les informations, économiques 

surtout, concernant la réalisation de chantier-pierre et d’établir le contact avec les autorités locales 

(chambre des métiers, communes, etc.).  

Le projet met enfin l’accent sur une sensibilisation du grand public sur les avantages de la 

construction en pierre et le plaidoyer auprès des autorités nationales et locales afin que soient 

développés des  chantiers publics en pierre.  

 

 Installation du projet 

 

Cette activité a été réalisée dans le mois de novembre 2016 et a consisté au recrutement d’un 

animateur pour compléter l’équipe existante (Directeur et Comptable). Ce recrutement a été fait 

selon le processus suivant : lancement de l’avis de recrutement, entretien avec les candidats, 
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publication des résultats et signature du contrat. A l’issu du test un candidat a été retenu comme 

animateur du projet. Le document du projet contenant les objectifs du projet et les tâches de 

l’animateur lui a été remis par la direction de GEVAPAF ainsi que le mobilier de travail. 

L’animateur a été ensuite présenté aux autres membres de l’équipe GEVAPAF ainsi qu’aux 

responsables des établissements devant donner la formation des apprenants aux métiers de la pierre 

(CRETFP-Dapaong et CET Pya).  

L’équipe du projet comprend trois personnes à savoir 01 Directeur, 01 Comptable et 01 animateur.  

En dehors du personnel de GEVAPAF, il a été aussi question de mettre en place une équipe de 

formateurs pour l’effectivité de la formation, ainsi trois enseignants formés aux métiers de la pierre 

en Août 2016 ont été responsabilisés à cet effet.  

Au niveau du CET Pya, une enseignante a été responsabilisée par la direction pour s’occuper de  la 

formation aux métiers de la pierre en BT2, elle est assistée d’un artisan également formé aux 

métiers de la pierre recruté par le projet.  

Au CRETFP-Dapaong, le projet a recruté un artisan formateur formé aux métiers de la pierre, il a 

pour assistant un artisan également formé recruté par le projet. 

Mise à part l’équipe de GEVAPAF et le groupe des formateurs, la formation a bénéficié d’un 

soutien multiforme des responsables des centres abritant la formation aux métiers de la pierre et des 

autorités en charge de l’Enseignement Technique et de la Formation Professionnelle.   
 

Toujours dans le cadre des préparatifs pour le démarrage des activités du projet, un déplacement a 

été effectué du 18 au 23 décembre 2016 à Bandiagara au Mali,  étaient concernés par ce voyage le 

Coordinateur du projet, l’animateur et un artisan maçon. L’objectif de cette sortie était de : 

 Avoir une idée sur le déroulement de la formation aux métiers de la pierre en général 

(encadrement pédagogique, encadrement social, suivi des apprenants, supervision de la 

formation….), 

 Toucher du doigt l’implication des autorités en charge de la formation professionnelle et 

autres acteurs dans le processus, 

 Découvrir le rôle que jouent les collectivités locales dans la mise en œuvre du projet et 

 Découvrir le développement de la filière pierre  en lien avec l’insertion professionnelle des 

jeunes formés. 

Des visites guidées ont été faites permettant ainsi de voir l’utilisation des pierres dans la 

construction des habitats, des édifices publics et d’autres réalisations, de découvrir les carrières 

d’extraction par un Groupement d’Intérêt Economique (GIE). 
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                      Rencontre avec les élèves        visite su lycée qui forme les élèves 

En considérant tout ce qui précède et surtout avec la motivation des uns et des autres, le Togo 

espère promouvoir et développer la filière pierre qui est une ressource locale créatrice de richesse. 

A travers le développement de cette filière, des chantiers nouveaux seront créés, la demande de 

main d’œuvre deviendra importante et le développement économique boosté, c’est pourquoi il est 

plus important de soutenir les actions entreprises par GEVAPAF et son partenaire  Acting For Life. 

 

CONCLUSION 

Tous les résultats obtenus en 2015-2016, ont eu des effets sur la vie des populations cibles et sur 

l’environnement, tout cela atteste de la viabilité des actions de notre association sur le plan socio-

économique et environnemental. 

Cela n’a été possible que grâce à un partenariat soutenu que l’association ne cesse de développer et 

d’entretenir. Soulignons ici que les principaux partenaires de GEVAPAF sont : ACTING FOR 

LIFE, Ministère en charge de la Formation Professionnelle, Ministère en charge de l’Agriculture et 

de l’Elevage, Ministère en charge de l’Environnement et des Ressources Forestières. 

Au titre des organisations de développement la structure collabore avec FENAPFIBVTO, RECOPA 

du Burkina Faso et les organisations de développement en activités dans le pays.  

A l’occasion de ce bilan, c’est le lieu de remercier très sincèrement les partenaires financiers et 

techniques en l’occurrence Acting For Life, les Services techniques de l’Etat pour les multiples 

appuis qu’ils ne cessent d’apporter à notre association dans sa mission. 

 


